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M. l e m i n i s t r e de s t r a v a u x p u b l i c s , a d o p t a n t 

l ' av i s de la C o m m i s s i o n cen tra l e , a t r a n s m i s a u 
Oouse i l d 'Etat n n pro je t de d é c r e t d é c l a r a n t p r o ­
l o n g é j u s q u ' a u 31 d é c e m b r e 18S7 l e dé la i d e s i x 
m o i s fixé par t l 'art . 5 d u décret d u 2 9 j u i n 1 8 8 6 . 

L e c o m i c e a g r i c o l e s e r é u n i r a , m e r c r e d i 2 2 
d é c e m b r e , a onze heures précises d u m a t i n . Cet te 
r é u n i o n aura l i eu » la m a i r i e , en trée par la roue 
j m e i i e u r e . Voic i l 'ordre du j o u r : 

1. Lecture du procès-'-erbal de la dernière st'*nc«. 
». Correspondance. — 3. Présentatios de nouveaux 

membres. — *• Scrutin pour la nomination des 
membres gui devront composer le bureau de l'année 
1*1X7. — Questions diverses. 

>;. B . — Le scrutin sera ouvert de onze heures et 
demie a midi et demi : le dépoui l lement «e fera im­
médiatement après le vote. 

L ' e x p i r a t i o n d e » p o u v o i r » d u g é n é r a l 
B i l l o t . — A u c o m m e n c e m e n t d e l 'année ) 8 * 7 , l e 
M n i s t r e de ia g u e r r e aura à s o u m e t t r e à M. le 
P r é s i d e n t «le la r é p u b l i q u e l e r ë n o u v e l l e m e n . , de s 
p o u v o i r s de p l u s i e u r s c o m m a n d a n t s de corps 
JV.rmes . 

P a r m i les c o m m a n d a n t s , f igure l e généra l B i l -
} o ' , q u i à la d a t e d u ~'7 m a r s , s e r a d e p u i s t r o i s 
a n s à l i t ê t e d u 1er corps à L i l l e . 

CONCERTS ET'SPECTACLE 
G r a n d - T h é â t r e . — Le Jour et la Nuit, opéra-

boilTe en trois actes , de Lecocq, a été hier un véri­
table succès . La sa l l e , sans être pleine, é ta i t suffi­
samment garnie, e t le public qui la composait s'est 
relire très satisfait. L'honneur de la-soirée revient à 
Mlle Dupuy, dont nous avoiis déjà eu l'occasion d i 
parler avec é loges , à Mlle Dufau, qui nous était in ­
connue , et à MM. De Béer et Hcrbez. 

Le lever de r ideau, Litschen et Fri tschen, une bou­
tade alsacienne Lest«ment enlevée par Mlle Ang»r et 
M. de Béer, avait bien disposé les spectateurs pour 
le reste de la représentat ion, sur laquel le nous re­
viendrons; car e l l e mérite plus qu'une appréciatloa 
sommaire . OCTAVB. 

» 
Tribunal correctionnel de Lille 

Prés idence de M. PiKtNTY 
Audience du jeudi 17 décembre 1886 

R é b e l l i o n . — R i e n de pins récalcitrant qu'un ivro­
gne! 11 e s t bien rare que l 'agent qui le pince, trouve 
e n lui un suiet docile et p r i t à suivre ses volontés. 
C'est là l e malheur . La rébell ion en eiïet est p lus 
punie par la loi que l ' ivresse. Léopol Vandenbei 3 de 
Koubaix est condamné pour ivresse et rébell ion à 15 
j o i n s et là francs. 

M a r s '. — Rien ne résiste à l ' impétuosité de Fél ix 
•Vandale, de Roubaix . Portes , fenêtres, tout saute 
•devant lui. La porte d e l à prison s'ouvrira devant lui 
pour huit jours . 

M a i s o n d e c o r r e c t i o n . — Un petit voleur qui, 
m a ' g r e de sévères leçons, retombe toujours dans la 
KK'mc faute, est envoyé , jusqu'à v ingt ans, dans une 
inalson de correction. 

L e s p o u l e s ! — E s t - i l rien de plus pacifique qu'une 
poule ? Elle cherche un ver par ci un grain par là, e t 
va son train de vie sans penser à mal. Les poules ont 
pourtant brouil le d-ux bons amis de Leers, Vanden-
foorghe Henri et André Bi in . Comment le mal s'est-il 
produi t? C'est bien s imple . B l in ayant remarque que 
sou c h e a p était parcouru par les poules qui pil; t ient 
tout , a l la trouver Vaudenborghe , leur propriétaire. 
I l s se prirent aux cheveux. N y s u s et Turyale devin­
rent des frères ennemis . Le tribunal les condamne a 
16 et 19 francs. 

S c è n e s d o l a v i e p r i v é e . — Lo tribunal condamna 
les dé l inquants à des peines de t i o i s mois de prison. 

L a u n o y . — On voit rarement un frère expulser 
par huissier son frère de la maison qu'il lui l o u e . La 
chose se voit pourtant quelquefois . La preuve en est 
que , lean-Louis Ponthieu a été expulsé par son frère. 
Fur i eux , le locataire a brisé la porte et les fenêtres. 
Ce n'otaii pas son droit ; mais le tribunal a puisé de 
larges é l éments de circonstances at ténuantes daii3 
cet te parenté . Ponth ieu e»l condamné par déiaut à 
16 francs d'amende. 

R o n c q . — Le tribunal réprime très sévèrement le 
dél i t qui consiste à jouer du couteau . Sur nos fron­
t ières , ce jeu semble innocent , tant il est fréquent. 
Chaque jour on entend parler de rixes de ce gvinre. 
Le tribunal condamne Camil le R i e s , qui a doai .é un 
coup de couteau à Dal le , à 3 mois de prison. 

L e c i r q u e R a n c y . — Aujourd'hui vendre ii se 
plaide la fameuse atlaire du cirque R a n c y .On se sou­
vient qu'une j eune gymnas iarque y e s t tombée e t 
• e s t tuée . M.UTUE cessât. 

P . - S . — Le procès Grawitz est remit pour conti ­
nuat ion des plaidoiries à quatre semaines . 

_ • , 

Tribunal de simple police de Roubaix 
Audience du 16 décembre 1886. 

Président : M. P A N N I E B , juge-de-paix . — 
Ministère public : M. HK. -UY 

U n f a i t de violences et de tapage nocturne amena 
à la barre plusieurs jeunes g e n s parmi l esque ls 
que lques -uns n'entendent point la langue française, 
ce qui nécess i te la présence d'un interprète. C e s j e u -
a e s g e n s sont condamnés 1- pour violence, à un* 
amende représentée par deux journées de travf.il; 2-
pour tapage , e t a la faveur des circonstances atté­
nuantes , à six francs d'amende et aux dépens soli­
da irement . Cela l eur apprendra peut-être à se mon­
trer moins fougueux. 

C o u p a d e b â t o n . — Un* ménagère qui s'était per­
mis de chatoui l ler l 'épiderme d'une autre femme avec 
u n bâton, e s t pua ie d'une amende équivalente à trois 
jour de travail et aux dépens. 

U n e c a b a r e t i ô r e - f r u i t i ô r e . Mme Dubar, é tant 
dans le cabaret, entendit du tapage dans le magasin 
a u x l é g u m e s . E l l e y courut aussitôt et constata une 
certaine perturbation dans le panier aax cé ler i s . 

P e u après on lui apporta des céler is ou des frag­
ments de céleris aperçus dans l 'escalier. Mme Dubar, 
rapprochant c e s deux faits, e t l e s cé ler is n'ayant pas 
de jambes , ainsi qu e l le 1* dit très bien, crut à un vol 
commis par une personne qui loge daus la même 
maison . Celle-ci répondit à l 'accusation par des épi-
thè tes très peu tlatteuses. Mais, ainsi que le constate 
l e tribunal il y a eu provocation. C'est pourquoi, il 
fait, à l 'accusée , grâce dî toute condamnation. 

PKRRIN-DA.NDIN. 

Tribunal de Commerce de Roubaix 
Audience du 16 décembre 1886 

L* tribunal a s t a t i é , dans cette audience, sur p lu­
s ieurs di lféiends qui lui avaient é té s o u m i s ct-dont 
nous avons parlé précédemment , ' 

Affaire 11 P. et !.. h. centre C.-A.et Cieet G.-A. 
t' Cie contre S. et D.. .—Défaut de livraison de t i s s u s 
Le tribunal dit qu'il y a lieu de résilier le m a r c h é 
passé entre M\t . H P. et L . - L . et MM. G. -A . et Cie 
au tort de ces derniers, qu'il condamne en 330 j'rancs 
ds dommages in térê t s . Mais comme MM. G.-A. e t 
Cie avaient bien transmis la commiss ion à M. II.. . . 
par l 'entremise de Vt. N., représentant du fabricant, 
H . D ., sera t enu de garant ir MM. G.-A, et Cie de la 
condamnation en 350 francs de dommages - in térôt s , 
prononcée contre eux et de payer en plus un bénéfice 
de 150 franas, tous droits réservés de recours contre 
M. N . . , qui a eu le tort de ne pas faire passer l'ordre. 

Affaire C... contre C. jeune. - Livraison de la ines 
filées. Except ion de compétence . Attendu, dit le Tri­
bunal , que la promesse s'est faite à Roubaix, car c'est 
dans cette villa que l'ordre a é té remis par M. C . . . 
au représentant de M. C. jeune , at tendu auss i que la 
marchandise était l i rrab leà Roubaix.puisqu'el le était 
e x p é d i e franco, le l i t ige ressort de la juridiction du 
Tribunal de Roubaix qui s* déclare compétent . 

Affaire V... frères contre époux R... — Suivant 
le tr ibunal , la prtuve|du dél i t de concurrence déloyal* 
reprochée à la dame R . . . par MM. V frères, n'a 
pas été rapportée : il a été démontré , par les déposi­
t ions , que ladite d a m e R . . . avait dans sa voiture une 
boite de »avons,portant la marque des demandeurs , 
et qu'el le tenai t à un prix p lus é l evé que ceux offert» 
comme provenant d'un fabricant tombé e n fail l ite. 
Par ces motifs MM. V . . . f i ères sont s implement 
déboutés de leur demande e t . condamnés . a u x dé­
pens . 

Affaire D... contre F... — A u t r e procès de com­
pétence dont l'objet principal es t un différend sur­
venu entre dépotant et dépositaire de marchandises . 
Le tribunal cro i t devoir retenir la cause; car c'est à 
Roubaix que 1* contrat e s t intervenu e t que doit être 
i é g l é e t vériné le compte entre les parties. MU. D . . . 
e t F . . . ont , v i s à vis l 'un de l 'autre, l a s i tuation de 
mandant à mandataire , e t c'est au domici le du man­
dant que l e mandata ire a à rendre compte d s sa g i s -

t i en . (Dans la pratique, ce j u g e m e n t à u n e certaine 
importance . Un représentant ne peut donc pas at-
traire 1* maison qui lu i a confié une agence «levant l e 
tribunal de son domici le , à l u i , représentant). 

Affaire L... et L... contre F.-L... — Manquant de 
poids sur une livraison de laines de provenance étran-
gère . sur un marché passé d'après les poids d'origine. 
Le Tribunal , avant dire droit, n o m m e des experts 
avec mission d'examiner la facture et la note de poids 
or ig ine ls , d* dire si la perte de poids est normal; , «t, 
dans la négat ive , d'indiquer le taux normal de ce l te 
perte. (Cette décision des juges a aussi son intérêt . ) 

• — • - _ _ 

P E T I T E : ( < m i « i : s i ' o \ i ) v \ ( K 
Aux initiales L C. — Vous ê te s exempté de droit 

de service mil . taire . Quand vou» devrez tirer au sort, 
on vous dira les pièce» que vous devrez pr*duire peur 
cette exempt ion . 

A un groupe de lecteurs de l'édition d cinq centi­
mes. — L'augmentation du format permottra de vous 
donner satisfaction. 

:DTO:R:E> 
L e s v o t e s d e * d é p u t é s d u N o r d . — Dans sa 

séance de jeudi, la Chambre des députés a repoussé, 
par 266 voix contre 232, la demande d'ajournement 
de la première lecture de la proposition de loi tendant 
à donner des pensions aux sui vivants des blesses de 
février 18ti>. Tous les députés du Nord ont voté pour 
cet ajournement à l'exception de M. Trystram qui a 
voté contre et de M. des Rotour», absent par 
congé . 

L e s v o t e s d e s s é n a t e u r s d u N o r d . — Dans sa 
dernière séance le Sénat a adopté par 262 voix sur 
262 votant» l 'ensemble du prejet de loi, adopté pai la 
Chambre des députés , portant : ! • ouverture surl 'exer-
cice 1SS7 des crédits provisoires applicables aux mois 
de janvier et février 1887 e t montant a6ti5.519.853 fr.; 
2- autorisation de percevoir, pendant les nn me» mois, 
les impôts et revenus pnblics conformément aux lois 
existantes. Tous l e s sénateurs du Nord ont voté pour 
l'adoption de ce projet, à l'exception de MM. Kolb-
Bcrnard, Pajot et Théry qui n'ont pas pris part au 
vote . 

S u p p r e s s i o n d e l a s o u s - p r é f e c t u r e d ' H a -
z e b r o u c k . . — U n j o u r n a l de la r é g i o n a n n o n c e 
q u e , morne dans le cas o ù le créd i t des s o u s - p r é ­
fets s era i t ré tabl i , u n cer ta in n o m b r e de s o u s -
prèfec tures s era i ent s u p p r i m é e s . P a r m i ces der -
nières , se t r o u v e r a i t c e l l e d 'Hazebrouek. L e s c a n t o n s 
de cet a r r o n d i s s e m e n t s e r a i e n t a lors r a t t a c h é e s , 
m o i t i é à l ' a r r o n d i s s e m e n t de D u n k e r q u e , m o i t i é 
à ce lu i de Li l l e . 

N o u s la i s sons a c e j o u r n a l l a re sponsab i l i t é d e 
ses i n f o r m a t i o n s . 

I n o n d a t i o n s . — L a L y s , g r o s s i e p a r l e s p l u i e s 
a b o n d a n t e s t o m b é e s ces j o u r s d e r n i e r s , a déborde 
à Ai 'ment ières , inondant t o u t e s l e s pra ir i e s d e s 
e n v i r o n s . 

H a u b o u r d i n . — N o u s a v o n s a n n o n c é l a d i s ­
par i t ion d'un cabaret i er d ' H a u b o u r d i n ; son corps 
v i e n t d'être r e t r o u v é dans la D e ù l e , a u l i e u d i t l a 
« p l a n c h e à Q u e s n o y . » 

Cet h o m m e s ' e n i v r a i t s o u v e n t ; q u a n d il é t a i t 
dans cet é ta t , e t que les j a m b e s refusaient le ser ­
v i c e , i l s e c o u c h a i t là o u il se t r o u v a i t , m ê m e e n 
p le ine r u e e t s ' endormai t . 

On s u p p o s e q u ' é t a n t d a n s c e t état, e t v o y a n t la 
trausparence de l ' eau , i l s e sera c m près du son 
l i t e t se sera la issé t o m b e r . On a r e t r o u v é dans se s 
p o c h e s sa m o n t r e e t son a r g e n t . 

D u n k e r q u e . — L e s t e a m e r Jeanne-d'Arc, de 
D u u k e r q u e , d o n t n o u s a v i o n s a n n o n c e , il y a q u e l ­
q u e s ro.}is, l ' é c h o u e m e n t près de Carthagèuo e s t 
c o m p l è t e m e n t repare e t a s u i v i de C a i t h a g è n e le 
VI r'ecetnbri! a v e c s o n c h a r g e m e n t pr i s a Marse i l l e 
pour B o r d e a u x e t D u u k e r q u e . 

— Hier , une d é p ê c h e de G r i m s b y , a n n o n ç a i t 
q u e le s t e a m e r Donedo v e n a i t d e d é b a r q u e r e n c e 
port l ' équ ipage de la g o é l e t t e H. P . «le D u n k e r ­
q u e . 

A u j o u r d ' h u i , u n e d é p ê c h e de Bos ton 'Line) d i t : 
q u e l e ba teau p ê c h e u r à v a p e n r Lindscy a r r i v é e n 
ce. port , a v a i t a p e r ç a le Brid gor.Utte H. I'. de 
D u n k e r q u e à a b a n d o n n é 225 m i l l e s E . N . Y., de 
H n u i b e r . Il l e r e m o r q u a p e n d a n t Hi h»ures , m a i s 
il d u t la lâcher à c a u s e d u m a u v a i s t e m p s . P e u 
de t e m p s se passa e t le n a v i r e c o u l a i t . 

L ' é q u i p a g e et l ' armateur d u bateau de pèche 
n ' 3 8 3 d e D u u k e r q u e a u r a i t r e ç n « n t i e r s d u n a ­
v i r e e t de l a carga i son d u n a v i r e Djiny qu ' i l a 
s a u v é e n m e r e t r a m e n é à O s t e n d e . 

La c a r g a i s o n e t l e n a v i r e o n t réa l i sé 13 ,000 
f r a n c s . 

U n e bè landre p r e n a n t c h a r g e l e l o D g d u s t e a m e r 
Guttena au bass in F r e y c i n e t v i e n t de c o u l e r . 

— L'assoc iat ion de s a u v e t a g e a reçu de V i g o de 
l 'agent du L o y d , u n e d é p ê c h e d i sant : q u e l e (Si) 
a n g l . Joshna-Xicholsen, a r r i v é eu c e por t r e m o r ­
q u e d a n s sou v o y a g e d'Odessa à D o n k a ï q u e s i v a i t 
p e r d u s o n h é l i c e e t q u e le p l u s s u r s e r a i t d 'a l lé ­
g e r l e n a v i r e jusqu'au t i r a n t d'eau de 12 p ieds e t 
qu 'a lor s o n p o u r r a i t m e t t r e u n e n o u v e l l e h é l i c e 
se t r o u v a n t à bord. 

— L e b r i c k a n g l a i s Titunia a l l a n t d e L o n d r e s à 
D u n k e r q u e a v e c b r a i ' m i n e r a i , p u i s r a m e n é à 
L o w e s t o l f a v e c v o i e s d 'eau , a é t é v i s i i è l e 1 4 c o u ­
r a n t par les e x p e r t s , l e n a v i r e faisait 5 1|2 pouces 
d'eau à l 'heure , ses c o u t u r e s é t a i e n t à j o u r par la 
fa t igue é p r o u v é e . On l'a p l a c e s n r la v a s e , p u i s 
ou procédera a u d é c h a r g e m e n t e t a u x r é p a r a t i o n s . 

L e c a p i t a i n e r a p p o r t e a v o i r t o u c h é s u r le Cor t -
Sand le 8 d é c e m b r e e t a p e r d u l à s e s c h a î n e s e t 
a n c r e s . 

U N E É P O U V A N T A B L E C A T A S T R O P H E v i e n t d e 

m e t t r e e n é m o i l a p o p u l a t i o n d e B o u l o g n e . 
M a l g r é l a v i o l e n t e b o u r r a s q u e q u i s o u f f l a i t 

m e r c r e d i , q u e l q u e s b a t e a u x p ê c h e u r s é t a i e n t 
s o r t i s d u p o r t . V e r s m i d i , l e b a t e a u 1 7 0 1 , p a ­
t r o n P a i l l a r d , d u F o r t e ) , q u i a v a i t b e a u c o u p 
s o u f f e r t d e l a t e m p ê t e , f u t j e t é à l a c o t e , p r è s 
d e W i m e r e u x : l ' e m b a r c a t i o n c h a v i r a r a p i d e ­
m e n t e t l e s n e u f h o m m e s q u i c o m p o s a i e n t 
l ' é q u i p a g e f u r e n t j e t é s à l a m e r . U n s e u l d e s 
m a l h e u r e u x m a r i n s a p u g a g n e r l a c ô t e , g r â c e 
a u d é v o u e m e n t d ' u n p r é p o s é d e s d o u a n e s . 

P a r m i l e s h u i t m o r t s s e t r o u v e n t u n p è r e 
e t s e s d e u x fils ; s i x d e s m a r i n s é t a i e n t m a ­
r i é s e t p è r e s d e f a m i l l e . 

D e u x a u t r e s b a t e a u x d e p è c h e , l e s n - 1 7 0 6 
e t 1 1 7 0 o n t é t é é g a l e m e n t j e t é s à l a c ô t e , 
m a i s o n n e s i g n a l e a u c u n a c c i d e n t d e p e r ­
s o n n e s . 

U n e a f f a i r e d e m o e u r s . — L a v i l l e de S a i n t -
O m e r es t , e n c e m o m e n t , s o u s l e c o u p d'une p é ­
nible é m o t i o n ; à l a s u i t e d 'une p l a i n t e d é p o s é e 
par u n e f a m i l l e d e l a v i l l e c o n t r e u a s i e u r A i m é 
B u c h e t , g e n d a r m e e n r e t r a i t e , â g é de 5 2 a n s , le 
p a r q u e t a fa i t procéder m e r c r e d i à l ' arres ta t ion d e 
ce d e r n i e r . 

Cet h o m m e , q u i p o r t e l a m é d a i l l e m i l i t a i r e e t 
la m é d a i l l e de C r i m é e , et j o u i s s a i t de l ' e s t i m e g é ­
néra le , es t i n c u l p é d'actes r é v o l t a n t s c o m m i s sut 
p l u s i e u r s j e u n e s filles â g é e s do m o i n s de t re i ze 
a n s . L e misérab le c h o i s i s s a i t s e s v i c t i m e s p a r m i 
l e s e n t a n t s de ses a m i s , q u i a v a i e n t e n ni la p l u s 
e n t i è r e conf iance , e t §<ri n 'aura i en t j a m a i s S o u p ­
ç o n n é l 'a i freuse vèr i tà- (s i l ' o n e des e n f a n t s s o u i l ­
l ées par B u c h e t , e t de q u i l 'a l lure s i n g u l i è r e e x c i ­
t a i t l a s u r p r i s e de s e t p a r e n t s , n 'eût , pressée d e 
q u e s t i o n s , t o u t a v o u e à sa m è r e . C'est a l o r s q u ' u n e 
p l a i n t e fu t por tée , e t l ' arres ta t ion de B u c h e t o r ­
d o n n é e par le parquejv 

B u c h e t h a b i t a i t S a j a t - O m e r d e p u i s c inq a n s . 
On e s t i m e q u e d o u a » , e o D o i t s a u m o i n s o n t é t é 
v i c t i m e s de ce m o n s t r e . 

T = T I T . : i L . Ç 5 - I Q T L T E 
B i è v è n e . — H n'é ta i t d e p u i s q u e l q u e s jours 

b r u i t , à B i è v è n e , p e t i t v i l l a g e s i t u é p r è s de Less i -
n e s , q u e d e l a d i s p a r i t i o n d'un e n f a n t , d o n t l a 
trace n 'ava i t p u ê t r e r e t r o u v é e . 

Or, i l y a quelques , j o u r s , u n v i e i l l a r d , s u r l e 
p o i n t de m o u r i r , a a v o u é a v o i r a s s o m m è d ' u n c o u p 
d e b ê c h e ce t e n f a n t , s o u s p r é t e x t e qu' i l l e g ê n a i t 
d a n s s e s o c c u p a t i o n s de c h a s s e , e t l ' avo ir en terré 
d a n s u n c h a m p . Le p a r q u e t d e T o u r n a i a fa i t u n e 
descente à B i è v è n e . 

B r u x e l l e s . — L a j u s t i c e a fa i t u n e d e s c e n t e 
a u G r a n d - H ô t e l , à c a u s e de l a d é c o u v e r t e de 150 
l e t t r e s r o u l é e s e n tro i s p a q u e t s e t p r o v e n a n t d u 
v o l de V e r v i e r s . 

Ces l e t t r e s o n t é t é t r o u v é e s derr ière u n m e u b l e 
d u sa lon de l e c t u r e . 

Les g a r ç o n s o n t c r u reconna î t re , d 'après l a p h o ­
t o g r a p h i e c o m m u n i q u é e p a r l a p o l i c e , u n c o n s o m ­
m a t e u r qu ' i l s a v a i e n t s e r v i d a n s l a sa l l e d e b i l ­
l a r d . 

. i i i W i l > HH5 . 
— L a c o n v e r s i o n d e l a d e t t e de i a v i l l e de 

B r u x e l l e s et la s o u s c r i p t i o n à s o n e m p r u n t ' o n t 
c o m p l è t e m e n t r é u s s i . Les s o u s c r i p t e u r s de t i t re s 
n o n l i b é r é s c e r e c e v r o n t q u e 5 5 0 [0 de l e u r s s o u s ­
cr ip t ion . 

A n v e r s . — U n e très g r a v e e t t rès m y s t é r i e u s e 
affaire se p o u r s u i t e n c e m o m e n t . U n p e t i t c u t t e r 
a p p a r t e n a n t a n p o r t d e Gand e s t entré, i c i , i l y a 
q u e l q u e s j o u r s m o n t é par u n s e u l h o m m e . C e l u i - c i 
a déc lare q u e s o n p a t r o n , l a s e u l e p e r s o n n e q u i 
l ' a c c o m p a g n a i t , a é t é e n l e v é p a r un paquet de 
m e r . 

On n'a pns a j o u t é fi a u x af f i rmat ions d u m a t i n 
e t il a é t é arrê té h'er p r è s de la front ière française 
On cro i t qu' i l y a e u as sas s ina t et v o ! . 

B r u x e l l e s . — Crédit communal . — Emprunt de 
6.800 000 francs (1861).— 26e t irage an sort, 1C dé­
cembre 1886. — Obligations remboursables l e 10 ju i l ­
let 1887. Le n- 38036. remboursable par fr. 2f> 000. 
Le n- 4898'3 id. 10.000. Le n- 18100 id 4.000. Les nu­
méros 48905. 48911 remb. par 8.000. Les numéro» 
9564. 11930.38910. 38911 38959. 48020, 48951. r*mb. par 
1,000. Les numéros 9511, 9518*11444. 11451, 31591, 
48906, « 9 3 6 , 55531, 55551, remb. par 500. 

ETAT-CIVIL. — ROUBAIX. —Déclarations de naissances 
du iG décembre. — LcOiX>M Huys, m e de l'Epeule, cour 
Vante, 30. — Clémentine Flument, rue I.abruy-ère, cour 
Vandaele, 1. — Marie Goormachtigb, rue d'Alma, fort 
Ifra*. z, 37. — Elise Meyer, rue d'Alma, grand lort Frasez, 
28. — Ado pliin.' Mahicu, ru.• du Tilleul, coar Ghestemmc 
24. — Rosalie Fauvarque, rue de la Barbe d'Or, S. — 
Elèonore Desbonnets, rue des Longues-Haies, 54. — Cécile 
Dhui, rue Lacroix, maisons Lefebvre, 4*. — Edmond Du-
thoit, rua Daubenton, 3S — Henri Ghislain. rue du Til­
leul, impasse Nabuchodonosor, malsous Ghislai.i. — 
MlariaQes du 16 décembre. — Louis Desfrennes, 30 ans, 
employé de commerce, rue des Parvenus, 90, et Ide Huls-
taert, 30 ans, cubaretière, rue des Halles. — Alfred. Mile-
camp, 25 ans, lamier, rue Saint-Euleuthère, n , et Marie 
Herman,37 ans, cafetière. — Itictarations de décèx 'du 16 
iceembre. — Isabelle Noël, 15 ans, ménagère, Hôtel-Dieu 
— Jean Kaist, 43 ans 7 mois, peintre, rue de Lanuoy, fort 
Despretz, 31. — Jean Pierlot, 0 mois 18 jours, rue du Fort, 
36. — Léocadic Druon, 2 jours, rue de la Guinguette, 44. 
— Clara Vanbellinghem, 10 ans 9 mois, rue Vagram, 5 
maisons Goupil. — Adolphe Bruneel, 5 mois, rue de l'A­
louette, 10. 

TOURCOIXQ.— Déclarations de naissances du 16 décem­
bre. — Néant.Déclarations de décès du 16 decemb.e. — 
Jeanne Scamps, 1 an 7 mois, rue de Roubaix. - J e a n -
Baptiste Malbrunck. 26 ans, rattachenr, rue des Car-
licrs. — Céline Derveaux, 1 mois 26 jours, rue de la 
Latte. 

Impôts funèbres & Obgfe 
XJ» Obit solennnl du Mois sera célébré en l'église 

paroissiale de Saint-Martin, à Roubaix, le jeudi 2J dé­
cembre 1886, à 10 heures, pour le repos de l'ànie de 
Monsieur Arthur-Désirè VALENTIN, marguillicr de la 
paroisse du Sacré-Cœur, époux de Dame StéDhanie 
D'ORGEVILLE, décédé à Roubaix, le 51 novembre iSS6, 
dans sa 49" année, administré des Sacrements de notre 
mon; la Sainte-Eglise. — Messieurs les Mareuilliers du 
Sacré-Coeur feront cécébrer un obit, le mardi £S dudit 
mois. A 10 heures, en l'église du Sacré-Cœur. — Les 
personnes qui, par oubli, n'auraient pas reçu de let­
tre d» faire-part, sont priées de considérer le pré3en\ avis 
comme en tenant lien. 

LETTRES KORTUALKES & D'OISITS 
M m t t a a S f . A L F R E D R B B O O X - — A V I S G R A T U I T 
d a n s i e Journal tic Roubaix Grande èd i t iOs ) . «t 
d a n i l o Petit Jnttrnni de Kou6«<«. 

FAITS DIVERS 
L ' i m p o r t a t i o n d e s v i a n d e s d ' A u s t r a l i e . - — 

Les c o m p a g n i e s qu i s 'e ta ient fondées pour i m ­
p o r t e r e n E u i o p e des v i a n d e s d 'Aus tra l i e , c o n s e r ­
v é e s par l e froid, o n t d'assez m a u v a i s e s affaires 
e t o n t d û l iqu ider . Cependant , c e s v i a n d e s c o n t i ­
nuent, à affluer s u r le m a r c h é de Londres , e t de là , 
n o u s l ' avons s i g n a l é , e l l e s c o m m e n c e n t à a r r i v e r 
en F r a n c e , à P a r i s m ê m e . E u voic i l ' e x p l i c a t i o n . 
Les c a p i t a l i s t e s qui s e s o n t r e n d u s a c q u é r e u r s d u 
m a t é r i e l de c e s c o m p a g n i e s o n t c o m p l è t e m e n t 
t r a n s f o r m é ce t t e i n d u s t r i e A u l i e u d 'acheter e u x -
m ê m e s , c o m m e l e fa i sa i en t l e u r s prédéces seurs , 
l es m o u t o n s , e t de se c h a r g e r de l eur v r n t e s u r le 
m a r c h é d 'Europe , l e u r s u s i n e s ne s o n t p l u s e m ­
p l o y é e s qu'à t u e r les m o n t o n s , à c o n g e l e r l e s v i a n ­
d e s e t à les e m b a r q u e r s u r d e s n a v i r e s , à u n 
t a r i f f ixe d 'avance , p o u r l e c o m p t e de s p r o p r i é ­
t a i r e s d u béta i l ; c e u x - c i c o n s e r v e n t l a d i r e c t i o n 
et l e s r i s q u e s de l ' expéd i t ion e t d u déb i t à L o n ­
d r e s . 

Cet te n o u v e l l e m é t h o d e , p r a t i q u é e d'abord d a n s 
la N o u v e l l e - Z é l a n d e , s 'est i n t r o d u i t e à M e l b o u r n e , 
a u m o i s d 'avr i l d e r n i e r , e t e n s i x m o i s , p l u s d e 
5 0 . 0 0 0 m o u t o n s ont é t é t r a i t é s p o u r l ' e x p o r t a t i o n 
d a n s l e s a t e l i e r s de c e l t e v i l l e . 

A p r è s u n e p r e m i è r e e x p é r i e n c e , e t s u r l e s chi f ­
fres fourn i s p a r l e u r s c o r r e s p o n d a n t s à Londres , 
l es e x p é d i t e u r s o n t r e c o n n u q u e t o u s fra i s p a y é s , 
b o u c h e r i e , c o n g é l a t i o n , f re t e t c o m m i s s i o n , l e b é ­
néfice par t è t e d 'an imal é t a i t p l u s é l e v é q u e l e 
p r i x qu 'on p o u r r a i t e n o b t e n i r s u r les m a r c h é s d u 
p a y s : d'un c ô t e , i l s o n t o b ' e u u 1 5 à 1 7 s h e l l i B £ S l \ 2 
par a n i m a l e x p é d i é , e t d 'autre p a r t , s u r le m a r c h é 
de M e l b o u r n e , le c o u r s ne d é p a s s e p a s 12 s h i l ­
l i n g s . 

D 'a i l l eurs , n 'obt ins sent - i l s q u e c e p r i x , i l s c o n ­
t i n u e r a i e n t à c o u r i r les r i s q u e s de 1 e x p é d i t i o n e n 
E u r o p e , l eur p r i n c i p a l b u t é t a n t de d é b a r r a s s e r l a 
p lace e t d'y m a i n t e n i r l e s p r i x a c t u e l s ; la p r o ­
d u c t i o n de m o u t o n s e s t t e l l e d a n s c e t t e c o l o n i e q u e 
s a n s ce t é c o u l e m e n t d'une par t i e d e s a n i m a u x , o n 
verra i t l e u r p r i x t o m b e r à 5 s h e l l i n g s e t a u - d e s ­
s o u s , e t p e u t - ê t r e m ê m e n e p o u r r a i t - o n en t i rer 
d 'autre par t i b u e de fa ire fondre l e s c a r c a s s e s p o u r 
e n e x t r a i r e l e sui f . 

PLIS DE CHEVEUX GRIS 
En six appl icat ions , par l 'emploi de l'Eau 

Tonkinoise Vaissier frères. 13440-25444 

VARIETES 
L e d e r n i e r m o t 

«les e o n i p n g i i l e s « l ' a s s u r a n c e » 

Il paraît que les caissiers américains 
ont montré, dans ces dernier* temps un 
goût fort marqué pour le classique voyage 
en Belgique, — ou du moins au pays , quel 
qu'il soit, qui leur tient lieu de Belgique. 
Peut-être la stagnation universelle des 
affaires a-t-elle sa part d'influence sur cette 
épidémie locale. Toujours est-il qu'à cette 
occasion une Société financière de New-
York vient d'avoir une idée qu'on ne peut 
s'empêcher de qualifier de lumineuse; elle 
assure les maisons de banque et de com­
merce contre les risques provenant de l'ira-

• prebitô do leurs employés. N'est-ce pas 
simple comme tout ce qui est beau ? On 
s'assuro contre les naufrages, contre l'in­
cendie, contre les accidents de chemias de 
fer. Pourquoi pas contre les comptabilités 
frauduleuses ? 

L'histoire ne dit pas si la prime est fixe, 
proportionnelle à l'àgo du caissier ou à 
l'estirrje que de.s experts at t i t rés se font de 
FOII honnêteté probable. Mais le fait même 
e-t hors de doute et vient d'être réw' 16 au 
public par la démission motivée du cais­
sier principal d'une trèé grosse maison de 
banque. Voi«i la version que donnent de 
la chose les journaux américains : 

Le caissier doat il s 'agit .prenait un 
matin son lunch dans un grand restau­
rant bien connu de tous le3 touristes qui 
out visité New-York,et généralement pro­
clamé un des meilleurs du monde. Un 
avqcat de ses amis vint s'asseoir à la même 
table que lui : 

— Vous voyez ce monsieur, près de la 
fenêtre de gauche ? lui dit lo caissier en 
lui montrant un jeune homme élégamment 
vêtu qui s'installait à quelques mètres 
d'eux et semblait t rès occupé à examiner 

ici; il ne manque pas d'y arr iver sur. mes 
talons, de mottre à son repaisÈ exactement 
le même temps que moi, et de m e suivre 
quand je m'en retourne à la banque. Je né 
puis m'«mpêcher de trouver cela singu­
lier. 

.— Bah ! dit l 'avocat, pure coïncidepee, 
— Non. Je vous assure que non. Cet 

individu entre toujours après- moi, se place 
toujours de manière à nie voir de face et 
s 'arrange régulièrement pour m'accom-
pagner de loin, quand je m'en vais. 

— C'est étrange, en effet. Vous n'ayez 
aucune idée de ce que signifie ce manège 1 

— Aucune. 
— Vous ne connaissez pas ce ma­

niaque ? 
— Pas le moins du monde. 
L'avocat appelle Constant, le somme­

lier français quij depuis un quar tdc siècle, 
remplit là ses délicates fonctions. Tout le 
inonde, à -New-York, connaît Constaut, et 
Donstant connaît tout le monde. 

— Pourrioz-vous me dire qui est ce 
monsieur près do la fenêtre de gauche ! 
lui demando-t-il à demi voix, eu ayan t 
l'air de le consulter sur la carte dos vins. 

— Je le dirai tout à l 'heure à monsieur, 
réplique Constant. 

11 va et vient dans la sallo, sans paraî­
tre s'occuper du personnage, donne un 
coup de serviette ici, rectifie un couvert 
par là, puis revient vers les deux amis 
comme pour leur apporter de la glace et 
dit sotto voce : 

— C'est un agent secret. 
— Un détective * murmura l 'avocat. 
— Oui, monsiour. 
Constant est déjà loin. Quant au cais­

sier, il a rougi, il a pâli, il a convulsive­
ment serré sa fourchette. 

— Est-il possible qu'on se défie de moi 
et qu'on me fasse surveiller ? dit-il d'une 
voix rauque. 

Son premier mouvement est de se lever 
d'aller faire au policier un compliment de 
ŝ a façon. L'avocat le retient : 

— Restez donc calme !... De vous à 
moi, cette surveillance est-elle motivée en 
quelque façon?.. . Parlez à cœur ouvert, 
comme à un ami sûr !... 

— En aucune façon, je le jure !... Mes 
comptes sont aussi clairs que le jour, et je 
pourrais rendre à l ' instant même les clefs 
de ma caisse !.., 

— Fort bien. Laissez-moi faire et ne 
vous inquiétez de rien. D'ici à quelques 
jours,je saurai ce que cela signifie... Pour 
le moment, n'ayez pas l'air de vous in­
quiéter de cet homme. 

Mais c'est chose impossible à l'infortuné 
caissier. Il n 'a plus d'appétit. Il n e - p e u t 
s'empêcher de lancer des regards farou­
ches vers l 'ennemi qui déjeune tranquille­
ment devant lui. Enfin le pauvre bomme 
se lève pour rentrer à sa banque. 

L'avocat reste derrière lui et s 'assure 
qu'en effet le détective emboîte le pas do 
son ami. 

On peut s 'imaginer dans quel état d'es­
prit le pauvre caissier passe le reste de la 
journée. Le soir, eu rentrant au logis, c'est 
bien autre chose encore : il ne voit plus 
que détectives en tous les passants . Ce 
monsieur qui monte avec lui en wagon sur 
le chemin de fer métropolitain est sûre­
ment un agent ! Cet autre , qu'il t rouve au 
coin de sa petite villa suburbaine , encore 
un policier !... L'obsession devient intolé­
rable. Si seulement il osait en parler à sa 
femme !... Mais il ne veut pas lui faire 
par tager sa peine et son humiliation. Il 
garde le poids sur l 'estomac, et ce poids 
lui coupe l'appétit, le sommeil l 'accable 
la nuit, l 'écrase lo jour . Malheureux cais­
sier ! 

Une semaine s'écoule, pendant laquelle 
l 'avocat envoie, de temps à autre , un mot 
amical. 11 poursuit son enquête. 11 croit 
être sur la piste. Enfin il a le mot do l'é-
nigmo !... Et ce mot, le voici. Les Com­
pagnies d'assurances américaines ont des 
statuts fort élastiques et qui leur permet­
tent d'entreprendre toutes sortes d'affaires. 
Une de ces Compagnies fait depuis deux 
ans, sous le manteau, l 'assurance contre 
l'improbité des caissiers. Il va sans dire 
que tout- se passe confidentiellement : 
l 'agent d'assurances se met en rapports 
avec lo directeur de la banque ; il lui dé­
montre les avantages du système ; il relève 
sa police. Dans lo cas spécial dont il s 'agit 
le caissier avait déposé un cautionnement 
de cent mille dollars ; mais les sommes 
qu'il manipulait, s'élevant à un chiffre 
beaucoup plus considérable, sa banque 
avait jugé prudent de l 'assurer à son insu 
pour un capital double. D'où la surveil­
lance à laquelle on le soumettait depuis 
que lo brave homme se permettait l ' inno­
cent plaisir d'un lunch au res taurant à la 
mode, au lieu de s'en tenir à la côtelette 
grillée qui est en tout pays l 'ordinaire des 
bureaux. 

Justement indigné de soupçons aussi 
injurieux, il a donné sa démission, e t plu­
sieurs de ses confrères menacent d'en faire 
autant. Ce n'est plus d'une hégire, mais 
d'une grève de caissiers que New-York se 
voit menacé. 

l a Droi te m o n a r c h i q u e , la s e u l e à l a q u e l l e i l a p ­
p a r t i n t s o i t des réuDious p l é n i è r e s des d r o i t e s , 
c 'est a u prés ident M. de L a R o c h e f o u c a u l d qu' i l 
f a u t adresser sa d é m i s s i o n . 
A u p a y s d e s S o m a l i » . — L e d r a p e a u f r a n ­

ç a i s h i s s é s u r u n t e r r i t o i r e r é c l a m é p a r 
l e s a n g l a i s . 

L o n d r e s , 17 d é c e m b r e . — L a Bombay Gazette 
a n n o n c e q u e le par t i français i n t r i g u e b e a u c o u p a 
S o m a l i s ; H a m ê m e h i s s é l e d r a p e a u f r a n ç a i s à 
r iongari ta q u i e s t p lacé s o u s l e p r o t e c t o r a t d i r e c t 
de l 'Angle terre . 

L é fai t a é t é a u s s i t ô t r a p p o r t é a u x a u t o r i t é s a n ­
g l a i s e s . ; 

U n a g e n t de B u l h a r e s t part i i m m é d i a t e m e n t 
a v e c 5 5 h o m m e s , p o u r D p n g o r i t a ; i l a r e ç u l 'ordre 
d 'enlever l e drapeau frança is . 

Q u e l q u e s t e m p s a p r è s , d e u x c a n o n n i è r e s o n t 
q u i t t é A d e n . On cro i t q u ' e l l e s s e rendent à D o n g a -
r i t a . 

U n e a u t r e c a n o n n i è r e a n g l a i s e , l e Pongouin, e s t 
par t i e é g a l e m e n t d 'Aden . 

C i n q c h a s s e u r s n o y é s 
A n g e r s , 11 d é c e m b r e . — U n g r a v e a c c i d e n t e s t 

a r r i v a »ar l e I o u e t | p r è s de, M o z é (Maine -e t -Lo ire ) 
Quatre j e u n e s g e n s é ta i en t a.llès c h a s s e r l e c a ­

nard s a u v a g e . L e soir , après l e u r repas , i l s e u r e n t 
la funes te ' idée d e v o u l o i r t r a v e r s e r l e L o u e t , p o u r 
a l l er c h e r c h e r u n de l e u r s c a m a r a d e s à D e n è e ; i l s 
h é l è r e n t u n p a s s e u r , e t l e s c i n q p e r s o n n e s t i r è r e n t 
a u l a r g e ; m a i s l a r i v i è r e é t a i t e n c e m o m e n t t r è s 
g r o s s e . 

L a b o u r r a s q u e c h a v i r a l ' e m b a r c a t i o n , e t l e s 
c i n q i m p r u d e n t s d i s p a r u r e n t d a n s l e s e a u x . 

S e u l , l e p a s s e u r a p u r e g a g n e r l a r i v e ; l e s 
q a a t r e a u t r e s o n t é t é n o y é s . 

I n c e n d i e d ' u n n a v i r e 
M a r s e i l l e , 17 d é c e m b r e . — L e s t e a m e r Protis, 

n e i a C o m p a g n i e V e z i e n e d e Marse i l l e , q u i é t a i t 
part i l e m a t i n à 8 h e u r e s p o u r P o r t - V e n d r e s , a v e c 
d n c h a r g e m e n t c o m p o s é d e s o u f r e , de p é t r o l e , d e 
s u l f u r e d e c a r b o n e , a pr i s f e u p e u a p r è s s o n d é ­
p a r t . 

L e c a p i t a i n e e t l ' é q u i p a g e o n t a b a n d o n n e l e 
n a v i r e . Ils o n t é t é r e c u e i l l i s p a r le s t e a m e r Ber-
game de l a m ê m e c o m p a g n i e . 

Le Protis, e n t r a î n e par le c o u r a n t , e s t v e n u 
s ' échouer i l ' entrée J u p o r t de M a r s e i l l e . L ' i n c e n ­
d i e c o n t i n u a n t son œ u v r e , p r o v o q u a de t e r r i b l e s 
e x p l o s i o n s q u i d é m o l i r e n t l e n a v i r e . Ce lu i - c i s o m ­
bra à d e u x h e u r e s et d e m i e à l ' e x t r é m i t é d u bass in 
d u N o r d . 

L,a s i t u a t i o n à V i e r z o n 
L e CV« du Peuple p u b l i e l a d é p ê c h e s u i v a n t e : 
» Vierzon. jeudi , 5 h . 30, soir . — Les porcelainiers 

e t las manoeuvres de l a maison Michaud s o n t e n 
grève . Les corporations se réunissent ce soir pour 
av iser . » 

L e V a t i c a n e t l ' I r l a n d e 
R o m e , 1 7 d é c e m b r e . — P a r s u i t e d e l ' a g i t a t i o n 

c r o i s s a n t e e n Ir lande , l e P a p e a conféré a v e c l e 
card ina l S i m e o n i , pré fe t de la P r o p a g a n d e , a u s u ­
j e t d e s i n s t r u c t i o n s qui d o i v e n t ê tre e n v o y é e s a u x 
è v è q u e s i r l a n d a i s , p o u r q u e c e u x - c i o r d o n n e n t a u 
c l e r g é de l e u r s d iocèses de res ter d a n s l e s s t r i c t e s 
l i m i t e s de l e u r d e v o i r . 

R a p p r o c h e m e n t d e s t r o i s e m p i r e s 
L o n d r e s , 17 d é c e m b r e . — Les cerc l e s p o l i t i q u e s 

o n t l ' i m p r e s s i o n t r è s v i v e q u ' u n r a p p r o c h e m e n t 
s'opère a c t u e l l e m e n t e n t r e la R u s s i e , l ' A l l e m a g n e 
e t l ' A u t r i c h e , n o n s e u l e m e n t s a n s l a p a r t i c i p a t i o n 
de l ' A n g l e t e r r e , m a i s e n c o r e e n d e h o r s d'el le q u i 
n ' a u r a i t m ê m e p l u s à c o m p t e r s u r l ' I ta l i e u n e 
fo is l 'accord,5 i m m i n e n t e n t r e l«s t r o i s e m p i r e s , 
r é t a b l i . 

L ' é m o t i o n e s t g r a n d e d a n s l?s s p h è r e s off ic ie l les . 
L a c e m m i s s i o n d u s e p t e n n a t m i l i t a i r e 

a l l e m a n d . R e j e t d e s p r o p o s i t i o n s d u g o u -
• e r n e m e n t . 

B e r l i n , 17 d é c e m b r e . — L a c e m m i s s i o n d u s e p ­
t e n n a t m i l i t a i r e a, d a n s s a s é a n c e d ' a u j o u r d ' h u i , 
é m i s des v o t e s déc i s i f s s u r le pro je t p r é s e n t é p a r 
l e g o u v e r n e m e n t . 

A p r è s a v o i r r e p o u s s é u n e m o t i o n d e M. H u e h n e 
t e n d a n t i n 'accepter q u e p o u r u n a n l s chi f fre d e 
5 3 4 b a t a i l l o n s d e m a n d é s par l e g o u v e r n e m e n t e t 
u n e a u t r e m o t i o n p r é s e n t é e p a r M. Stauf fenberg 
p r o p o s a n t l e chiffre de 5 1 8 b a t a i l l o n s p l u s 1 5 b a ­
t a i l l o n s f o r m é s p o u r t r o i s a n s , l a c o m m i s s i o n a 
rejeté par 16 v o i x c o n t r e 12 l e pro je t g o u v e r n e ­
m e n t a l a y a n t p o u r b u t d 'organ i ser l ' armée p o u r 
s e p t a n n é e s c o n s é c u t i v e s . 

L a c o m m i s s i o n a e n s u i t e a d o p t é l e t r i e n n a t , e t 
d é c i d é d e n ' a u g m e n t e r s e u l e m e n t q u e d e 1 3 . 0 0 0 
h o m m e s l 'effectif de l ' a r m é e p e r m a n e n t e . e n a c c o r ­
d a n t t e n t e f o i s 9 . 0 0 0 h o m m e s de p l u s p o u r l 'année 
p r o c h a i n e . L e g o u v e r n e m e n t p r o p o s a i t u n e a u g ­
m e n t a t i o n de 4 0 0 0 0 h o m m e s . 

Le g é n é r a l B r o n s a i t de S c h e l l e n d o r f , m i n i s t r e 
da la g u « r r e , r e f u s e d 'accepter c e s t r a n s a c t i o n s q u i 
Axera ient le chiffre de l 'effectif d e l ' armée p e r m a ­
n e n t e à 4 5 0 . 0 0 0 h o m m e s a u l i e u d e 4 6 8 . 4 0 9 qu ' i l 
p r o p o s a i t . 

Le m i n i s t r e v e u t t o u t o u r i e n . 
I l a d é c l a r é q u e la c o n s é q u e n c e d u re je t de s e s 

p r o p o s i t i o n s é t a i t l a d i s s o l u t i o n d u H e i c h s t a g q u i 
d e v i e n t i m m i n e n t e . 

M. R i c h t e r r é p o n d à la m e n a c e d u m i n i s t r e de 
l a g u e r r e , q u e l a d i s s o l u t i o n i n d i q u e r a i t q u e l a 
s i t u a t i o n e x t é r i e u r e e s t t r è s s a t i s f a i s a n t e . 

U n f o u 
d a n s l ' a p p a r t e m e n t d e l a r e i n e I s a b e l l e 

M a d r i d , 17 d é c e m b r e . — U n i n d i v i d u a é t é 
s u r p r i s h i e r à d e u x h e u r e s d u m a t i n a u m o m e n t 
o ù i l a l l a i t p é n é t r e r d a n s l ' a p p a r t e m e n t d e l a r e i n e 
I sabe l l e . 

On c r o i t ê t r e e n p r é s e n c e d'un f o u . 
U n e e n q u ê t e e s t o u v e r t e . 

L e c h o l é r a e n A l l e m a g n e 
B e r l i n , 17 d é c e m b r e . — On s i g n a l e u n d é c è s 

c h o l é r i q u e à Al lendorf , p r è s de Casse l . ' U n e c o m ­
m i s s i o n m é d i c a l e e s t p a r t i e p o u r r e c h e r c h e r e n 
p r é s e n c e d e q u e l c h o l é r a o n s e t r o u v e e t r é g l e r l e s 
m e s u r e s s a n i t a i r e s à p r e n d r e . 

SURPRISE ! SURPRISE l 
V o u l e z - v o u s r e c e v o i r 

G R A T U I T E M E N T 
VOTRE 

PORTAIT PEINT A L'HUILE PAR LA MMNO'Ufl ARTISTE HABILE 
dont le (aient garantit la ressemblance . 

11 suff i t d ' e n v o y e r v o t r e p h o t o g r a p h i e e n v o u s 
abonnant au j o u r n a l 

LES SOIRÉES LITTERAIRES 
publication hebdomadaire illustrés 

H u i t i è m e a n n é e ( 3 m é d a i l l e s d ' h o n n e u r ) 
Offrant à se s a b o n n é s les œuvres des meilleurs 

écrivains et de nombreuses primes c o m p e n s e n t l a r ­
g e m e n t son p r i x e x c e p t i o n n e l . 

5 f r . p a r a n [un ion p o s t a l e , 6 , 5 0 ) , p a y a b l e 
p a r l 'envoi- d'un m a n d a t posta l à M. C L A V E L , 
é d i t e u r , 9 , c i t é d U a u + e v i l l e , P a r i s . 

V o u s serez a g r é a b l e m e n t surpr i s de t o u s l e s 
a v a n t a g e s qui v o u s s e r o n t accordés pendant un an 
p o u r u n e s o m m e aussi minime! 1 3 7 4 0 

BERNARD 
M É D A I T .T Om D ' O B 

7 7, me Nationale, LILLE 

UNE VIE DE SOUFFRANCE ! 
P a r i s , 16 oc tobre 1886 . M . l e D o c t e u r G r a m o n t 

à M a r s e i l l e . Je s u i s h a b i t u é e a u x souffrances 
d e p u i s m o n j e u n e â g e : j 'a i é p r o u v é t o u t e s l e s m a ­
lad ie s . D e p u i s q u e l q u e t e m p s , l es souffrances de l a 
p o i t r i n e é t a i e n t in to l érab les . J'ai pr i s de v o s b o n ­
bons G r a m o n t q u i m'ont b ien s o u l a g é e ; j e p u i s m o n ­
t e r m a i n t e n a n t les e sca l i ers p r e s q u e s a n s d o u l e u r . 
De lapor te , 6 , r u e G r è t y , à P a r i s . 13903d 

<££%£«* COQUELUCHE 
l e S i r o p pectora l de N a f é d e D e l a n g r e n i e r s e r a 
donné a v e c s u c c è s et sécurité a u x E n f a n t s , c a r 
i l n e c o n t i e n t n i o p i u m , rao: i h i n e o u c o d é i n e , d o n t 
les d a n g e r s s o n t s i g n a l é s par l e Corps m é d i c a l 
e n t i e r . D é p ô t s dans t o u t e s l es p h a r m a c i e s . P r i x : 
2 f r . 1 3 9 0 4 

Maladies de la Gorge, de la Votai e t 
de l a Bouche, effets p e r n i c i e u x 

c a u s é s par l e t r a i t e m e n t mercuricl e t l e tabac. — 
F a i t e s u s a g e d e s P a s t i l e s d e D e t h a n , a u s e l d e 
B e r t h o l l e t . L a bo î t e , 2 fr. 5 0 . 

Maladies de Yestorrac e t des intestins, digestions 
pénibles, manque d'appétit; aigreurs, reniait, TO-
missements. diarrhée, coliques, e t c . — F a i r e u s a g e 
d e s P a s t i l l e s e t des P o u d . e s d e P a ^ e r - o n , a » 
b i s m u t h e t m a g n é s i e . — P a s t i l l e s 2 fr . 5 0 ; P o u ­
dres : 5 fr. 

Appauvrissement du sang, faiblesse de tempéra­
ment, manque d'appétit, /terres, maladies ne> ceu-
scs. — F a i t e s u s a g e d u V i n d a B e l l i n i a u q u i n ­
q u i n a e t Colombo, fortifiant, digestif, fébrifuge e t 
anti-nerreux, i l e s t r e c o m m a n d é a u x enfants, a u x 
femmes délicates e t a u x personnes affaiWes par 
Vâge, la maladie o u l e s fatigues de toute nature. 
La b o u t e i l l e 4 ft\ 

D E T H A N , p h a r m . , 2 3 , r u e B a u d i n , à P a r i s e t 
dans l e s p r i n c i p a l e s p h a r m . de France . 1888 

LE MASSON 
Dentiste Expert 

D e n t s e t D e n t i e r s p e r f e e x i o n u é s 

Rue de l'Espérance, 6, Roubaix 

D é p ô t d a n s l e s p r i n c i p a u x m a g a s i n s . 

M I R O I R T R I P L E 

C»er (oui ;«i Vfrolli«r> et .'gs Kit- d» Mommtts 

L e Gaulois p u b l i e u n e l e t t r e d e M. l e b a r o n d e 
M a c k a a r a p o n d a n t à M.dje B a u d r y d ' A s s o a q n e , s ' i l 

le monu. Voici quinze jourarjjue je déjeune désire «ssor da laire rartre Etft dw la rôumon de 

(De nos correspondants particuliers 
et par FIL SPECIAL) 

A r r i v é e d u c o u r r i e r d e C h i n e 

M a r s e i l l e , 17 d é c e m b r e , — L e p a q u e b o t Oaus, 
c o u r r i e r de C h i n e e s t a r r i v é ce m a t i n . 

11 r a p a t r i e p l u s i e u r s off ic iers e t f o n c t i o n n a i r e s 
parmi l e s q u e l s l e s g é n é r a u x Jamo'nt , J a m a i s , l e 
c h e f de b a t a i l l o n B e - ' g o n n i e u x q u i a j o u é t m r ô l e 
g l o r i e u x à la p r i s e d e S o n g - T a y . 
• M. M a n c a r i n i , c o n s u l d ' E s p a g n e à H a ï p h o n g , 
e s t m o r t l e 5 d é c e m b r e d a n s la m e r R o u g e . L ' a b ­
s o u t e a é t é d o n n é e 4 t o r d p a r l e p è r e L e g r a n d , 
m i s s i o n n a i r e , e n p r é s e n c e de t o u s l e s g é n é r a u x e t 
d e t o u s les p a s s a g e r s . 

L'Oxtis a r a p p o r t é l e cercue i l - d u s e r g e n t - f b u r -
r ier L i o n n e l . 
L e s n o m i n a t i o n s d a n s l a L é g i o n d ' h o n n e u r 

L'Officiel p u b l i e l e d é c r e t s u i v a n t : 
» Article premier . — A partir d u 80 décembre pré­

sent moi», le» m e m b r e s d e l a Légion d'honneur pro­
mus ou n o m m é s dans l'ordre, au titre c iv i l , paieront 
le prix de la décoration qut l eur sera décernée. 

- Art. 2. — Les prix d e * décorat ions sont ainsi 
fixé» : Croix de cheval ier , 15 fr. ; d'officier. 74 fr. ; de 
commandeur , 169 fr. ; d e grand-officier, 60 fr. ; de 
grand croix, 328 fr. 

R é p o n s e d e M . d e M a c k a u i 
M . d e B a u d r y d ' A a s o n 
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THEATRE DE ROUBAIX, situé rue Richaxd-La»oir.— 
Bureaux à n heures 11 s» : — Riaean à 6 heures 0)0. — 
Dimanche m dccemoreisas.Représentation extraordinaire. 
LES MOUSQl KTAIRKS OT VINGT AîiS APRÏS, drame 
en' 6 acttte t t 10 tableaux de M. Damas, précédé de l'assas­
sinat du bourreau de bethune ou le moine venfreur, pro­
logue en un acte . .— Le plu* grand succès comique : 
LA CAGNOTTE, grande piice-bouBt en quatre actes et 
ci-n tableaux, de MM. E. Labiche et A DelacouT. — 
Ordre du spectacle : 1. Les Mousquetaires. 2. La Cagnotte. 

Prix des places : Loges de face et premières publiques, 
S lr,,LOge^ de côté,2fr.50, Orchestre,2 fr.;rarqnet, i i r . * j 
De m*m«s galeries, 1 fr.; Parterre, i5 e. 

GRAND-THEATRE DE ROUBAIX. — Bureaux a 7 h. l | i . 
Pi.leau S h. —Tournée Simon. — Dimanche l^décembre 

-1886.— Représentation de gala avec le concoure de M. 
•Coquelin aîné, sociétaire de la.Comédie-Française : DON 
CESAR DE BAZAN, pièce en cinq actes, de VI. Ad. <THen-
nery et Dumanoir. — M. Coquehn aine jouera te rôle de 
Don César.— on commencera par L'HF.RITIERE, comé­
die en un acte, du répertoire du. Thjeâtre-Prariçais. — 
Abonnements ot entrées de faveur rigoureusement sus­
pendus. — lies abonnés qui voudraient conserver leurs 
place?, sont priés de retirer leurs cartes avant samedi ls , 
a midi, passe ce dclai . i l sera disposé de leurs places. — 
—Le bureau de location, pour les îrfxOS numérotées, chez 
M. Jubé, rue de la Gare. Pour les autres, à l'Hippodrome. 

Prix d*s places : Loges et baignoires, 10 fr. — fauteui ls , 
fr. — Pourtour, .s fr. — Première galerie dé face. 3 fr 

Première galerie de coté, 8 fr. — Deuxième ytlexié. o.sù o, 

IPajot etCi.LefBiiïïe 
69 bis, rue Nationale. 69 bis I 6, rue la, Gare, 6 
Coin delar.delllopUal-Mii. I près de la Grande Ptaet 

LILLE | ROUBAIX 

Ordresdebourseaucomptantetàtermes 
ACHAT ET VENTE A FORFAIT DE TOUTES VALEURS 

d e n é g o c i a t i o n c o u r a n t e 
R e n i i e i g n e n s e n t a i j t r i t t n i t n 

P a i e m e n t d è s m a i n t e n a n t e t S A N S F R A I S d e s 
c o u p o n s r e n t e s R u s s e s ai é c h o i r j u s q u e s 
e t y c o m p r i s J a n v i e r i t ^ S T . 

P a i e m e n t à é c h é a n c e e t S A S S F R A I S d e s d i v e r s 
c o u p o n s d o n t l a n a t u r e e s t aff ichée a u x g u i c h e t * 
d e l a m a i s o n . 

P a i e m e n t de t o u s c o u p o n s m ê m e q u i n z e 
J o u r s a v a n t l ' é c h é a n c e , m o y e n n a n t l a c o m m i s ­
s i o n o r d i n a i r e de 0 , » S p a r c e n t f rancs s a n s 
c l a s s e m e n t n i l i o r d c r e a t t X i 261<>i 

Rhum Saint-Georges 
GOUTEZ ET COMPAREZ 

D É T A I L : L a c . d e 1 2 b o u t - . l i t r e s , S O fr . , d e 
2-4i2. 5 4 fr. F r a n c o p o r t e t dro i t e p o u r t o u t e 4 a 

' F r a n c e , c o m p t a n t c o n t r e r e m b o u r s e m e n t o u s o u s 
e s c o m p t e de 5 0r9 , e n e n v o y a n t m a n d a t e n fa isant 
c o m m a n d e . 

F l a c o n de d é g u s t a t i o n c o n t r e 7 5 c. e n t i m b r e s -
p o s t e . 

I m p o r t a t e u r : GeoTgcs. BER-XIN e t f > , à B o r ­
d e a u x . Icr faj—S61C0 

ADRESSES COMMERCIALES 
de Roubaix-Tourcoing 

Mercerie, Lingerie, Chapellerie et divers 
LS « JOEBWAL HE ROCBA1X» PUBLIE Rfc*lCLlisEMENT. DANS <=A 

GRANDS ET DAN* SA PITITB ÉDITION, LFS ADAESFES DE! PRIN­
CIPAUX rOCRMS>ElR! D'ABTlCLEB POUR MERCERIE, LINGERIE, 
CHAPELLERIE, ETC. U 

Mercerie e n g r o s . A la Savette d'or, rue du V i e i l -
Abreuvoir , 7, Roubaix . F o n r a l e r - C I i l s s s . Art i ­
c l e s r e c o m m a n d é s : brosserie, cravates , foulards, 
oerae t s , rubans de soie , cotons et la ines à tr icoter . 
Bijouterie denil e t doublé . Dépôt de g i l e t s de ehasse 
de Santerre . !M3 

F n e t i . u ^ s i - 1 ' . . e t f i i e . <). rue du Curé, Roubaix . — 
Mercerie-ganterie , a r t i c l e s de Paris , parfumerie fine, 
bonneter ie , laine et coton , spéc ia l i té de Jersey. 514 

A t a x F a l » r f u i i « M P a r i s i e n n e » , 16, rue d u 
Viei l -AbreuToir , Koubaix. — Grande spécial i té do 
trousseaux e t l a y e t t e s , l inger ie e t broderie e n t o u s 
g e n r e s . Dépôt de broderie a la main de Nancy et d e s 
Vosges . Spécial i té de l inge brodé et cousu à la mainj 
Prix except ionnels . 5 1 ? 

Chemises en tous genres, g r o s et détail . 11 y a t o n -
j o u r s e n m a g a s i n choix considérable de c h e m i s e s 
un ies «t brodées, lavées à neuf. R a y o n spécial de mèw 
rlnos de R e i m s e n 1 m. de large , à partir de 1 fr. 10 
e t au-dessus . Mérinos pour deui l en 1&0. F a u x co ls e t 
manchet te s , pour h o m m e s et pour d a m e s . Gants de 
peau . V e r i l e W o n r e » , Grande-Rue, 37. 514 

Fabrique de chapeaux de feutre et scie, r k ' r i ' e 
N<*«rai'<l. 40, rue Saint -Pierre , a n g l e de la rue de 
l 'Ermitage, Roubaix . 517 

Fabrique de pompesen tousgenret,en tonte p l o m b 
et cuivre. Fabrique de t u y a u x e u - p l o m b e t é t a i n . 
Spécial i té de pompes à bière. A i i g i i s i e e a v n r i , 
38, rue du Moulin-de-Roubai. \ e t rue d u Général 
Chanzv, Koubaix . 5 1 * 

l ' h o t o f i x r a p i i l c E l k a n , rue P e l l a i t , 74, R o u ­
baix Portrai ts em&illès en tous genres . Spécial i té de 
grands portraits au charbon. Photo-peinture, photo -
min ia ture . Grands portraits pe in t s à l 'hu i l e depui s 
30 fr. 519 

l . « ' i L i u y , changeur . ^>ï, rue des Gnamps, Koubaiv . 
Achat et . vente au comptant des obl igat ions a n s 
bourses de Pari», L i l l e , B r u x e l l e s , Anvers .Seule mai­
son de change n e traitant pas les opérations par s p é ­
culat ion , de jeu, c'est-à-dire le terme, e t o ù les c l i e n t s 
t rouvent toutes les l i s tes de Bruxe l l e s , d'Anvers, e t c . , 
t i rages parus à ce jour ou t i rages nouveaux . .Bar jaux 
ouverts de 8 heures mutin à 7 heures soir. Qimaael ies i 
et fêtes exceptés . '0»(y 

l H u I n e i v . l . . e e l e r e o ; . m e de L s o n o y . ? l y R c a -
ba ix . Machines à c c i d r e et à tricoter de tous systè» 
mes , poètes américains , vélocipèdes et coffres-forts, 
pr ix de fabrique. Réparat ions de tous sys tèmes de 
m a c h i n e s . W O F , machine domest ique. ' $•>$ 

Papiers et Sacs. — M o n t e u s - U e s e k a a T T e r . 
127, rue D a u o e n t o n , Roubaix . — Papiers e n t o u s 
g e n r e s . 5>J 

U e l g r a n g e > B c l m a m e , ébéniste, rue Sa int -
Joseph , 72 bis , Roubaix (près l 'égl ise des Pères) . — 
Fabriqua e t magas in de m e u b l e s en tous genres , o u ­
vrage garant i . Réparat ions de meubles so ignées . 5S5 

F r u e s l s U e l o m b a e r d e , horticulteur 4 
À/<wre«K.i.'. Arrangement e t entret ien de jardins efc 
parcs par abonnements ou à la journée . Tai l l e d'ar­
bres , fauchage e t entret ien des pe louses . Arbres e t 
p lante* de toutes espèces . F l e u r s coupées , bouqueta 
et couronnes e n tous renres.Uepôtde terre de B r u y è ­
res et de Purcet de boirae provenance. 11 suffit d écr ira 
pour ê tre servi de su i te . - 5^7 

Spécialité Je deuil, chapeaute, honnête, crêpe atrm 
alaise. l M U I I i > p « . i - t , rue de L a n u o j , «7, Roubaix . 

ZL'RICH, compagnie d 'assurances contre l e s a c c i ­
dent s . Pol ices individuel les centre les acc idents d « 
toute nature et co l l ec t ivesavec garant ie d s l a r e s p o n ­
sabi l i té des patrons .La Compagnie Zurich a pris p a r t 
au r è g l e m e n t de la catastrophe du i novembre 1 N Î 3 J 
e t e l l e a indemnisé les v ic t imes de l 'explosion du 15 
décembre 1»84. E l l e régie annue l l ement , à Rouba ix , 

&rès de 300 sinistres . — Direction part icut iére i 
I» I— P n t l s o l t v , 17. rue Saint-Vtneeat-de-Paul .531, 
«*«MU • • • » « • » - * , rue des Fabricants , 88. Olaceâ 

to u r devantures de magas ins . Miroiterie en c r o s . 
ncadrement». Entrepris» d» travaux de peinture e t 

vi trerie . - A ï S U R A K C E c c n t r e l e b r i s d e s g l a s e a . ^ î 
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